
 

 

Exercice méditatif 

Je vous invite à fermer les yeux et à être attentifs  

à tout ce que vous entendez. (prévoir 2 minutes) 

Je vous invite maintenant à ouvrir les yeux.  

En vous rappelant ce que vous avez entendu, 

essayez de localiser d'où venaient les différents sons. 

Voyez-vous quelque chose d'inhabituel, d'extraordinaire 

ou d'inattendu ? 

Réjouissez-vous et remerciez Dieu notre Créateur  

pour ce que vous avez entendu, vu et découvert... et 

laissez tout cela vous attirer dans la présence de Dieu ! 
 

Lecture du livre de l’EXODE 3, 3-4 

Moïse se dit alors : « Je vais faire un détour pour voir 

cette chose extraordinaire : pourquoi le buisson ne se 

consume-t-il pas ? » Le Seigneur vit qu’il avait fait un 

détour pour voir, et Dieu l’appela du milieu du buisson :  

« Moïse ! Moïse ! » Il dit : « Me voici ! » 

Moïse se détourne pour voir... 

et pendant ce détour, il rencontre le Dieu vivant ; 

un Dieu qui l'appelle par son nom, 

du milieu d'un buisson. 



Réflexion 1 : L'expérience du buisson ardent ne se 

produit pas en dehors ou en dépit de la vie quotidienne, 

mais au milieu de la vie. Moïse surveillait le troupeau de 

son beau-père. Il faisait les choses ordinaires de la vie, 

les mêmes choses qu'il avait fait la veille, la semaine 

précédente et le mois précédent. 

Les buissons ardents apparaissent lorsque nous gardons 

nos troupeaux dans la routine et la vie quotidienne. 
 

Réflexion 2 :     Je me demande... 

Est-ce comme cela que ça se passe ? 

Est-ce dans ce moment non planifié 

ou cette interruption inattendue, 

quand du coin de l'œil 

nous apercevons quelque chose 

et que nous tournons la tête  

et recentrons notre attention 

que le Saint a une chance de se frotter à notre vie ? 

Combien de fois ratons-nous ce que Dieu fait 

parce que nous ne sommes pas prêts  

ni désireux de le voir,  

parce que nous sommes aveugles et indifférents, 

parce que nous sommes devenus "esclaves de la routine"? 

Si nous pouvions seulement ouvrir les yeux,  

nous pourrions, nous aussi, voir Dieu  

dans la terre sainte de toute la création. 

Comment allez-vous ouvrir vos yeux, vos oreilles,  

votre cœur et votre esprit au "feu divin qui existe dans 

l'essence des choses", aujourd'hui ? 
 



Laudato Si’ 81 

La nouveauté qualitative qui implique le surgissement  

d’un être personnel dans l’univers matériel suppose  

une action directe de Dieu, un appel particulier à la vie 

et à la relation d’un « Tu » avec un autre « tu ». 
 

Réflexion 3 : 

À notre époque, nous avons davantage de moyens 

d'éviter le buisson ardent que quiconque avant nous : 

nous avons plus d'activités et d'occupations, plus 

d'utilisations de la technologie, plus d'urgences et de 

demandes de toutes sortes, plus de distractions et de 

divertissements.  Nous répétons : "nous n'avons pas le 

temps !" Nous sommes submergés par tant de choses à 

faire. Dans notre vie nous intégrons la logique du "temps 

c'est de l'argent". La croissance ne se fait pas en 

augmentant la vitesse, mais en comprimant le temps par 

le « faire simultanément ».  

Le commandement capitaliste n'est désormais plus 

(seulement) "Faites-le plus vite !", mais "Faites-le en 

même temps !".  

Si nous faisons davantage dans le même laps de temps, 

c’est presque toujours associé à une augmentation de 

consommation d'énergie. Plus de ressources sont 

nécessairement consommées. Cela a un impact direct sur 

notre empreinte écologique. En plus, c’est la cause de 

davantage d'exploitation de notre mère la terre ; 

davantage d'exploitation et de souffrances des 

personnes qui vivent dans les zones minières. 
 



Comment pouvons-nous réapprendre, en faisant un 

détour, que le temps est un don précieux,  

que le temps fait partie de la création de Dieu ? 

Accordons-nous de l'espace et du temps pour écouter  

la voix de Dieu ? 

Prenons-nous le temps de discerner ce qui est saint  

au milieu de la vie quotidienne ? 

Le buisson ardent nous attend dans nos propres cœurs ; 

il ne s'en va pas, mais il continue à inviter et à attendre. 
 

Prière finale : 

Maintenant, O Seigneur, tu as mon attention. 

Calme-moi dans un silence qui guérit et écoute, 

qui façonne mes désirs et mes passions, 

mes blessures et mes interrogations. 

Dans le silence, laisse-moi écouter 

et entendre la vérité que tu as mise en moi ; 

fais confiance à l'amour que tu as pour moi. 

Parle-moi : 

dans le crépitement du feu, 

dans la lumière des flammes, 

dans la beauté de mon cœur, 

dans l'ordinaire et le quotidien. 

Parle Seigneur ; je t'écoute. 

 


